
LA LEÇON DE L'ÉPREUVE

Mes très chers frères,

{
Notre société s'éloignait de l'Evangile.

Elle s'était tracé un programme de vie tout différent

de celui que le Sauveur avait apporté au monde. Dé-
daigneuse du sermon sur la montagne, elle se flattait de
connaître le vrai secret de la béatitude.

" Heureux les humbles, disait Jésus. Heureux les

mortifiés et tous ceux que la douleur visite." A chacune
des vieilles paroles divines, l'humanité nouvelle jetait

un démenti.

Elle conviait ses fils à la fierté. " Redresse-toi,

grandis-toi, cherche à monter toujours plus haut dans
la hiérarchie sociale. Si tu es faible et dédaigné, n'ac-

cepte pas ton destin ; exige qu'on te fasse un sçrt plus

brillant, fais-toi ta place au soleil, prends-la de force

au besoin Trop longtemps ton front humilié s'est

courbé dans la résignation à ta misère ; aie enfin l'or-

gueil de ton être, la conscience de ton pouvoir, ô hom-
me qui peux prétendre maintenant à devenir l'égal de
Dieu.

La mortification, comme l'humilité, devait être ban-
nie de nos cités. Combattre nos instincts de jouissan-

ce et d'indépendance, vivre détaché de la richesse et du
plaisir, accepter encore une discipline, c'était la morale


